
17e dimanche dans l’année C 25 

La prière n’est que confiance 
 
Trop souvent, la prière est un exercice où on multiplie les demandes à Dieu, parfois avec insistance. 
Au risque d’être déçu si l’on n’est pas exaucé. 

Mais la prière est avant tout une démarche de confiance. Si nous croyons que Dieu sait ce qui est bon 
pour nous, pourquoi nous obstinons-nous à lui expliquer ce qu’il devrait faire ? Ne faudrait-il pas 
plutôt nous fier à lui, à ce qu’il veut pour nous ? 

C’est la prière de Jésus au soir du Jeudi Saint, alors que se profile la Croix : « Père, non pas ce que je 
veux, mais ce que tu veux » (Marc 14,36). Une confiance qui va jusqu’au bout, jusqu’au dernier 
souffle : « Père, entre tes mains je remets mon esprit »  (Luc 23,46). 

Ainsi le vivait Charles de Foucauld au désert du Sahara : 

« Mon Père, 

Je m'abandonne à toi, 
fais de moi ce qu'il te plaira. 
Quoi que tu fasses de moi, je te remercie. 

Je suis prêt à tout, j'accepte tout. 
Pourvu que ta volonté se fasse en moi,  
en toutes tes créatures, 
je ne désire rien d'autre, mon Dieu. 

Je remets mon âme entre tes mains, (...) 
parce que je t'aime, 
et que ce m'est un besoin d'amour de me donner, 
de me remettre entre tes mains, sans mesure, 
avec une infinie confiance, 
car tu es mon Père. » 

Ne pas demander avec insistance, juste faire confiance. 
Ne pas vouloir tout faire ou tout organiser, se recevoir de Dieu. 
Et demander l’Esprit-Saint, qui en nous vient nourrir amour et confiance. 

Olivier Fröhlich 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (Lc 11, 1-13) 

Il arriva que Jésus, en un certain lieu, était en prière. Quand il eut terminé, un de ses disciples lui demanda : 
« Seigneur, apprends-nous à prier, comme Jean le Baptiste, lui aussi, l’a appris à ses disciples. » Il leur répondit : 
« Quand vous priez, dites : ‘Père, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne. Donne-nous le pain dont nous 
avons besoin pour chaque jour. Pardonne-nous nos péchés, car nous-mêmes, nous pardonnons aussi à tous 
ceux qui ont des torts envers nous. Et ne nous laisse pas entrer en tentation. » Jésus leur dit encore : « Imaginez 
que l’un de vous ait un ami et aille le trouver au milieu de la nuit pour lui demander : ‘Mon ami, prête-moi trois 
pains, car un de mes amis est arrivé de voyage chez moi, et je n’ai rien à lui offrir.’ Et si, de l’intérieur, l’autre lui 
répond : ‘Ne viens pas m’importuner ! La porte est déjà fermée ; mes enfants et moi, nous sommes couchés. Je 
ne puis pas me lever pour te donner quelque chose’. Eh bien ! je vous le dis : même s’il ne se lève pas pour donner 
par amitié, il se lèvera à cause du sans-gêne de cet ami, et il lui donnera tout ce qu’il lui faut. Moi, je vous dis : 
Demandez, on vous donnera ; cherchez, vous trouverez ; frappez, on vous ouvrira. En effet, quiconque demande 
reçoit ; qui cherche trouve ; à qui frappe, on ouvrira. Quel père parmi vous, quand son fils lui demande un poisson, 
lui donnera un serpent au lieu du poisson ? ou lui donnera un scorpion quand il demande un œuf ? Si donc vous, 
qui êtes mauvais, vous savez donner de bonnes choses à vos enfants, combien plus le Père du ciel donnera-t-il 
l’Esprit Saint à ceux qui le lui demandent ! » 
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